
LA PAGE DE MADAME 

Maateao de tweed gris-vert e t jjupe-cuJotte pour la bicyclette . 

N e t t o y a g e d e s p a r q u e t a t a c h é s 

d e g r a i s s e o n d ' h u i l e 
Faite» bouillir dans de l'eau parties éga­

las de terre a foulon et de potassa d'Amé­
rique — soit environ 100 grammes de cha­
cune pour un litre d'eau. — Etendez cette 
solution bien chaude « r la partie tachée: 
lauses-1'y dix à douas heures : sprés. TOUS 
pouvez l'enlever à l'aida de sable fin et 
d'eau. I s Uses bien sécher et courrez de 
l'encaustique el-sprss. On parquet couvert 
ds nombreuses taches | i l » n sur toute 
son étendue derrs être entièrement imbibé 
de la mixture ol-dsssus e t n< sera nettoyé 
que 24 heures après. 

REVUE DE LA 
L'élégance de Ut si lhouette dépend 

vraiment de la place de la taille. C'est 
un point capital dans une robe, et toute 
f e m m e qui t ient à sa l igne prendra 
grand soin de sa ceinture. Grâce à elle, 
on peut légèrement raccourcir un buste 
trop long ou allonger un buste trop 
court, e t ce pet i t changement , d a n s un 
sens ou dans un autre, modifiera c o m ­
plètement l'allure générale de la robe 
et surtout l'allure de celle qui la porte. 

Il faut , avant toutes choses, conserver 
cet te belle proportion du buste et des 
Jambes. S i une ceinture peut changer la 
si lhouette, elle change aussi une robe. 
Ce détail Important la complète et la 
transforme. 

Cette saison, au point de vue de la 
ligne, deux genres nous sont proposés : 
la ceinture mince , droite, avec un léger 
mouvement baissé e n arrière, qui laisse 
le corsage souple, e t la ceinture haute , 
genre corselet. 

D a n s le premier genre , nous voyons 
des cordelières, aussi bien sur les robes 
de Jour que sur les robes d u soir et 
souvent d'un ton opposé à celui de la 
robe : une cordelière aubergine sur une 
robe bleu dur, une autre violette et t i l ­
leul sur une robe noire ; des ceintures 
de cuir, de peau, de daim, de vernis e t 
les deux mélangés . On voit un peu moins 
de boucles bizarres, mai s des fermetures 
spéciales : un encerclement de métal que 
l'on revoit à l'épaule, des boutons, des 
n œ u d s . D e s idées originales se font Jour: 
telles celles d'une ceinture représentant 
u n mètre dont les numéros et les divi­
sions des décimètres sont e n métal sur 
une petite bande de cuir, celles d'une 
ceinture e n cuir qui se termine par un 
rond, qui n'est autre qu'une montre ; les 
chiffres et les aiguilles sont e n relief. 

Les ceintures hautes sont toutes dif­

férentes, soit qu'elles ressemblent 4 de 
petits corselets fermés par un laçage ou 
par des agrafes apparentes , soit qu'elles 
s'inspirent des ceintures de spahis , lar­
gement enroulées autour de la taule , de 
teintes différentes de la robe, unies pour 
le Jour, brodées et Incrustées pour le 
soir. 

La fantaisie se mani fes te aussi parfois 
dans la recherche de nouveauté, telles 
les montres de cristal, les coiffures de 
verre ou la manière Imprévue et origi­
na le dont le soulier du soir est traité. On 
peut voir, à coté d'un soulier d u soir e n 
sat in découpé, un cothurne du soir, très 

QUALITÉ 
CONSTANTE. k 

Grâce aux soins qui entourent 
sa préparation dans une usine 
modèle, la Phosphatine présente 
une régularité de composi­
tion absolue. 
Sa qualité et ses vertus nutritives 
et fortifiantes sont invariables. 
Ainsi se trouve justifiée la répu­
tation universelle de cette grande 
marque française. 

U PHOSPHATINE M présente tout 
deux formes : 

SPÉCIALE, sans cacao, pour Is premier 
igs et las régime». 

NORMALE, aromatisée au cacao ( 3 %). 
pour Is sevrage st la croissance 

PHOSPHATINE 

LES SAUCES 
SAUCE BLANCHE 

Mettez dans une casserole un peu de 
beurre bien frais et ui.e cuillerée de fari­
ne, sel et poivre : mêlez bien : ajoutez un 
verre d'eau, en tournant toujours ; mettez 
sur un feu assez vif. sans cesser de tour­
ner Retirez du feu, aussitôt qu'elle bout, 
votre sauce, à laquelle vous ajoutez un 
bon morceau de beurre, en remuant pour 

1 opérer le mélange. Ajoutez au mo­
ment de servir un filet de vinaigre. Quand 
cette sauce est destinée à du poisson, le 
poisson est Inutile on ajoute ordinaire­
ment des ctpres. 

SAUCE BLONDE 

Cette sauce se fs l t à peu près de ls 
même manière que la précédente, excepté 
qu on fs l t rouaslr un peu l s farine avant 
de la mouiller et qu'on emploie du bouil­
lon su lieu d'eau. 

SUITE MAITRE D'HOTEL 
Mettez dans une casserole : beurre frais, 

fines herbes hachées, sel et poivre : faites 
fondre le beurre en remuant sur un feu 
doux. Versez. 

SAUCE PIQUANTE 

Mettes un verre de vinaigre dans votre 
casserole avec une feuille de laurier, du 
thyn. échalotes, un peu de piment et poi­
vre. Faites réduire de moitié en bouillant; 
mouillez avec d u bouillon, à défaut de 
coulis ou de Jus ; faites réduire encore 
un peu et sjoutez le sel nécessaire. 

SAUCE A LA TARTARE 

Bâchez menu trois échalotes cerfeuil, 
estragon : ajoutée de la moutarde, u n fi let 
de vinaigre, sel et poivre. lies svsc un peu 
de bonne huile. 

MAYONNAISE 

Tournez, au frais, quelques Jaunes 
d'onifs dans un vase avec sel. poivra, un 
peu de vinaigre, et ajoutea-y, toujours en 
tournent et s u fur et A mesure de l'incor-
pcrstlon, un peu d'huile : continuez ds 
tourner Jusqu'à ce que l s sauce, bien liée, 
ait pris l'apparence d'une crème bien unie. 
Verser sur le met* : homard, poisson, ou 
volailles froides, auquel vous la destines 

La vogue des tuniques 
La faveur appartient actuel lement aux 

tuniques. Présentées au printemps, repri­
ses e n été. elles cont inuent de nous plai­
re. Nous les porterons volontiers à t o u ­
tes les heures. 

Tuniques longues, ou trois-quarts, ve ­
n a n t allurer une robe tail leur ; tuniques 
deux-t iers , ou courtes, donnant u n style 
personnel à une robe d'après-midi; tuni-

MEDICATION ECONOMIQUE 
L'sau alcaline gaasuas obtenue avec le 

< CTTRI-SXL » Vlchy-Xtat permet de soi­
gner souuosulquemsnt son estomac. Sa 
saveur agréable an tait une excellente eau 
ds tabla de régime. Toutes pbarmaclss: 

ques mobiles, originales, interchangea­
bles, transformant une robe du soir. 

Elles montrent des formes et des lon­
gueurs aussi variées que possible et c'est 
la multiplicité d'expressions qui e n fait 
le charme. 

Celles que nous voyons le plus sou­
vent sont à dos uni. presque plat, e t a 
devant travaillé, puis, n o u s e n voyons 
également d'autres amplif iées de sec­
t ions de plissées en éventai l , d'autres 
fendues à la chinoise d'autres enf in 
ent ièrement plissées ou travail lées de 
volants étages. 

D a n s le mélange des tissus, dans le 
mariage des coloris, la vogue des tun i ­
ques permet des expressions variées et 
fort plaisantes, ce qui leur assurera cer­
ta inement un succès durable. 

En voici deux c h a r m a n t s modèles : 
1°) Tunique e n lainage vert, bouton­

née tout le long du devant ornée d'un 
petit col droit e t de pet i tes poches et 
posée sur une robe marron. 

2*) Tunique e n crêpe bleu moyen de 
forme très n e t t e e t très chic , posée sur 
un fourreau ent ièrement plissé en crêpe 
de m ê m e ton . Pet i t plissé, formant-
Jabot. 

CORSETS SUR MESURE 
M»* DECOCK, 7. rue d'Havre, Tourcoing 

La GAINE offerte par la Maison à la 
Loterie du Bal de la Légion d'honneur est 
ls dernière création « CHARNAUX ». 
30, Avenue victor-Emmanuel-III, Paris. 

13096 

moderne, fait d'une assez large bande 
de chevreau léger ou de tissu assorti A la 
robe, qui s'enroule comme une bande­
let te autour du cou-de-pied et de la 
cheville. Puis ce sont encore nos souliers 
de ville qui remontent e t couvrent le 
cou-de-pied. 

Le soulier d'appartement t ient une 
place à part entre la mule et le soulier 
du soir. U n modèle nouveau e n chevreau 
gris, mauve, noir, doublé de violet, avec 
ta lon violet, a un cachet tout part i ­
culier. 

On voit renaître aussi sur u n e toque 
de feutre souple ou de velours drapé 
deux longues épingles de pierres f ines 
ajourées et sculptées. On volt trois, qua­
tre ou cinq rangs de perles s'enrouler 
à la base du cou pour opérer la Jonc­
t ion entre celui-ci et l'encolure d'une 
robe de Jour montante . 

Passons au gant qui complète de plus 
e n plus les robes du soir par ses colo­
ris appropriés ou tranchants . De satin 
ou de velours, il se borde parfois d'un 
dépassant de tulle au-dessus du coude. 
U n gant de ville, très souple, nous m o n ­
tre des ongles très roses, qui terminent 
d'amusante façon le bout de cette faus­
se main. 

Le soulier à bout carré a toujours ses 
adeptes, il est fort é légant lorsqu'il se 
complète de découpes se détachant n e t - j 
t ement sur un Joli bas de soie. Celui-ci 
at te int les plus extrêmes finesses. On 
essaie de nous ramener le bas noir ; et 
pour cela on fait une te inte gris bleuté 
qui n'est pas vilaine, mais qui ne s'har­
monise guère avec des robes marron 
clair, corinthe. rouge sombre, ou vertes. 
Le bas ambré, très fin, est encore ce 
qu'il y a de plus Joli e t de plus seyant 
pour la mode actuelle. 

MARESE. 

PLASAl Sk/22 

On a lâae 
de ses arùeres\ 

La pénétration 

épidermique" de la 

crime Malacéîne, conservera à vo­

tre peau ton élasticité, sa fraîcheur, 

sa jeunesse. Quelques minutes de 

soins par jour avec la 

aè^ MALACÉÎNE 

vous feront paraître quel­

ques années de moins. 

UN CADEAU VOUS ATTEND 
I I A C C 9. r. Eaquermolse (Q''Place) 

C D e Z J U d L LILLK. - Tél. 64-89. 
Le grand Spécialiste de la coiffure offre 

pendant le mois de novembre, un 

SUPERBE FLACON DE PARFUM 
A toute cliente venant le matin. 32101 

devez faire 
esaal chez MADAME. "Z 

|/"-NeiT "• r u e Esquermolse (C'Place) 
« J v J & t . LILLE. Téléphone : 64-89. 

LE COIFFEIR DE LA FEMME CHIC 
L'Installation ls plus Importante et la plus 
moderne. Mieux coiffée pour le même prix 

Mise en plis. 10 fr. - Ondulation 7 fr. 
TOl'T POUR VOTRE BEAI TE. 33102 

BELGIQUE 
LA RÉORGANISATION 

DU PARTI CATHOLIQUE 

Les pourparlers flamands 

On ne tardera pas A être Sxé au sujet 
des conversations entamées entre catholi­
ques et nationalistes flamands, en vue 
d'une entente. 

Les Travailleurs chrétiens ont formulé 
sur ce point les revendications suivantes 

I» La question flamande doit être ré­
solue dans le respect de l'unité politique 
de la Belgique: 

3* La représentation populaire, dans un 
Parlement élu, doit être maintenue: 

8* L'organisation professionnelle doit 
être réalisée par les syndlcsts libres, à 
l'exclusion ds tout corporatisme d'Etat, 

4- Le maintien e t l'action de la liberté 
politique et des organisations sociales des 
travailleurs chrétiens doivent être garan­
ties.* 

L e p r o c è s B a l t h a i a r - D e g r e l l e 

n ' a u r a p a s l i e n 
M. Balthasar. député socialiste de Oand. 

avait Intenté un procès A M. Léon De-
grslls. La cause a été appelée lundi, de­
vant ls tribunal civil d s Bruxelles. Le 
demandeur n'ayant pas conclu, pour l s 
troisième fols, la cause a été rayés d u 
rôle. 

U n a v i a t e u r h o l l a n d a i s 
r e c h e r c h é p a r l e P a r q u e t 

d e B r u g e s 
est arrêté dans 1e train 

international 
Lundi, l'avietsur hoalaridais nssjsldsr, 

qui était recherché par ls parquet ds 
Bruges, a été arrêté dans ls train Inter­
national k la frontière franco-beige. avant 
l'arrêt d'Aulnoye. 

Dsgstdsc avait tué avec son avion, pen­
dant a** vaoanoss. uns Oantolse. Mlle Ls-
f u t . qui se trouvait sur la plage d'Osten-
ds. lUgsiaai s'était enfui en Hollande. 
o ù U n'avait p u êtes arrêté. S. a été dé-

L e p r o c h a i n t i r a g e 

d e la* L o t e r i e c o l o n i a l e 
La 25' tranche di la Loterie coloniale 

sera tirée le samedi 28 novembre, au 
Cirque royal, à Bruxelles. 

U n e p r o p o s i t i o n d e T A . C . J . B , 

p o u r l a m o r a l i t é p u b l i q u e 
Le secrétaire général de 1A.C.J.B dési­

rant épauler le Gouvernement dans sa 
lutte pour l s moralité publique lance l'idée 
de créer un Conseil supérieur de la mora­
lité publique qui répondrait A des besoins 
réels, urgents, de chaque Jour. Ce Conseil 
pourrait être composé de délégués de l'en­
seignement officiel e t libre, de grandes 
œuvres d'assistance, de Jeunesse, des ligues 
pour la moralité publique, de l s Ligue des 
familles nombreuses: on ferait aussi appel 
a des personnalités choisies parmi les ju ­
ges des enfants et les rééducateurs de la 
Jeunesse abandonnée ou délinquante. 

Les syndicats d'éditeurs et de libraires 
y seraient aussi admis. Les pouvoirs pu­
blics seraient ainsi en contact avec la vie 
nationale. 

L ' o r g a n i s a t i o n d e l a W a l l o n i e 
« Ls Bsppel > de Charlerol écrit au sujet 

de l'organisation de la Flandre: 
t Pour nous, au moment où la Flandre 

s'organise, le salut de la Belgique est dans 
1 organisation de l s Wallonie et puis dans 
l'équilibre dss deux réglons. SI les Wallons 
n'acquéraient pas une conscience com­
mune, une Ame collective, la Belgique ne 
Jouerait plus en Europe le rôle d'équilibre 
s t de liaison qui est le sien, entre tes puis­
sances germaniques et latines. 

» Nous sommes loin l d du sralllngan-
tlsme agressif et négstlf. aux préoccupa­
tions matérialistes et aux tendances ant l -
elértsalss qui a fait tant de tort A la 
Wallonie. Nous pensons, s u contraire, A 
une action positive, A u n s formation col­
lective qui rendent les Wallons conscients 
de leurs devoirs vis-à-vis ds leur commu­
nauté régionale. La solidarité wallonne 
doit être une forme du sens soclsl. Elle 
doit tendre k Inspirer k notre peuple le 
sans de la fierté, d s la dignité, de la gran­
deur. Elle sera ainsi uns grande source de 
richesse morale pour la Belgique. > 

Manteau d'agneau des Indes naturel, b lanc e t aoir. 

SI TOUS FAITES DBS OPERATIONS com­
merciales en Belgique, adrasses-vous au 

CREDIT DU NORD BELGE 
ta , rua d u Fossé-sux-Loups, Bruxelles, 
et k Courtral, Oand, Tournai, Mouscron, 

E n c a u s t i q u e p o u r p a r q u e t s 
Faites fondre A chsud dans un demi-

litre d'eau environ 62S grammes de cire 
Jsunc e t 125 grammes de potasse blanche, 
en remuant fréquemment Jusqu'à ce qu'il 
en résulte une mssse épaisse et homogène, 
dont l'eau ne se sépare plus quand on la 
18*586 un moment reposer. Ajoutes un 
deml-Utre d'esu bouillante e t remues acti­
vement Jusqu'à complète Incorporation. La 
cire Jaune doit être coupée en très petits 
nurceaux ou ratlssée pour faciliter sa dis­
solution rapide Ls potasse sert de mor­
dant pour fixer la cire au bols du psrquet. 
Cn étend cette encaustique- k l'aide d'une 
biosse de bsdlgeonneur, ou, k son défsut , 
d'une éponge ou d'un chiffon de la ine : 
on laisse bien sécher, puis on frotte k la 
haussa. 

Un véritable créateur et beauté 
est Installé k LILLE» Créer la beauté, 
exalter le charme que toute femme porte 
en elle, conseiller pour le choix des pro­
duits et méthodes qui leur conviennent 
le mieux, telle est ls formule adoptée par 
JOSE et ses spécialistes dans le véritable 
Palais de la Femme que le célèbre coiffeur 
parisien a Installé 9, rue Esqaermolae. 9. 
Orand'Plsce, LILLE. 32100 

IL SERA TROP TARD 

quand vous sures fait une mauvaise per­
manente. - Voyez A. VANDEN BEROHK, 
51, boulevard Gsmbetts (face marché), 
ROIBAIX. - Décoloration, etc. S2S97 

LES .BELL-ES SOIREES 

Les rooes au soir ont le» l ignes ieo 
plus diverses, mai s généra lement l 'am­
pleur se place surtout d a n s le dos. 
Ampleur généralisée, ampleur par étage, 
e f fets de tuniques, e f fe ts de volants , de 
péplums, de basque. 

Les robes princesse, col lantes, s'éva­
sent brusquement à partir d u genou : 
les robes ent ièrement moulées e t dra­
pées sont ornées d'ailes e t de pana, alors 
que certains modèles, presque droits, 
rappellent des robes Directoire. B l é s 
dess inent un buste Important, u n s tail le 
haute s ssex marquée et de langues 
Jambes. 

Les grandes robes d u soir sont volon­
tiers très décottstéss. D e nombreux m o ­
dèles montrent des Jupes d s langueur 
Inégale. Ici c e sont des Jupe* é c h a n -
crées ou i «Il l'Hissées, ou découpée» par 
devant , l à des Jupes fendues e t d é g a ­
geant la Jambe, ou bien d i a p e s t d e coté, 

encore gonflées tout- autour 11 Ja 
w»lr la cttaslUa. 

Elles» se recouvrent dt grands 
teaux sobres e t sévères, très 
pant, souvent s a n s garniture 
qui peuvent être e n la inage unis e t i 
bres, m a i s doublés d e velours 
toyanta, ce qui e s t très nouveau. 

Notre dessin représente trois 
tenues du soir : 

!•) Robe d'influence 18*0 en fail le coq 
de roche : m a n c h e s gigot, hautes , f r o n -
oées e t serrées ; décolleté hardi d a n s la 
dos ; pouf figuré par u n large n a t t a 
doublé de lamé. 

3*) Robe, de tendance grecque- e n « a i ­
le moussel ine bleu pastel lamée, soupe» 
et drapée sous l a gorge par. de s gu ir lan­
des de feuillage. 

3-) M a n t e a u du son- e n soupes « t 
soyeux drap vtollne. Le col e s t tnajasussm 
droit par des piqûres g a m i n Ifasjk» 
l'élégance réside dans les T » < m v e h j -
mlneuaea, froncées à u n s découpa sjsjgaa. 
dte qui emboîte les épaulas. H as Beats 
sur u n s r o s e de lourd er sps gtyetaa. 


